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GRAND ANGLE
LES MARAUDES, UN SOUTIEN INDISPENSABLE 
POUR LES PERSONNES EN GRANDE PRÉCARITÉ



Chers amis,

Dans ce numéro 
d’Hospitaliers, 
vous  pourrez 
d é c o u v r i r  l a 
f o r c e  e t  l a 
vital i té d’une 

activité essentielle de l’Ordre de 
Malte France, à savoir nos ma-
raudes. Qu’elles soient pédestres 
ou véhiculées, al imentaires 
ou médicales, notre maillage 
territorial nous permet d’être  
le plus efficaces possible dans le 
soutien aux personnes en grande 
précarité. À la publication de ce 
numéro, nous dénombrons près 
de 70 maraudes en métropole 
et en outre-mer et de nombreux 
nouveaux projets sont en cours 
d’élaboration. 

Or, ces actions ne pourront se 
faire sans votre soutien, qu’il 
soit bénévole et/ou financier, 
car elles nécessitent des moyens 
importants, alors que nous fai-
sons face à une collecte de fonds 
très difficile et malmenée par 
l’inflation, la crise économique et 
l’instabilité politique. C’est tout le 
paradoxe du modèle de l’Ordre 
de Malte France. Nous nous 
devons d’aider plus, face à la 
crise économique, mais cela de-
mande plus de moyens, moyens 
que nous peinons à collecter car 
nos donateurs font, eux aussi, 
face à ces mêmes difficultés.

Dans ce numéro d’Hospitaliers, 
j ’ai souhaité également que 
soit mis en avant Thibault, un 
de nos bénévoles décédé il y 
a 30 ans au retour d’un camp 
de jeunes handicapés. Au-delà 
de cette belle figure et de cette 
belle âme inspirante, c’est pour 
nous un exemple de ce que doit 
être notre bénévolat au sein de 
l’Ordre de Malte France. Un bé-
névolat tout offert à Dieu et pour 
l’amour de notre prochain. Un 
bénévolat qui combat la laideur 
du mal. Un bénévolat qui amène 
à se surpasser. Un bénévolat tout 
imprégné de charité. 

Je croise beaucoup de belles 
figures comme celle de Thibault 
au travers de nos activités et je 
remercie nos 13 000 bénévoles 
qui œuvrent régulièrement. 
Puisse simplement Thibault 
devenir une source d’inspiration 
dans nos missions, dans nos 
doutes, et dans nos prières, lui 
qui, à n’en pas douter, intercé-
dera pour nous auprès du Père 
Éternel si nous le lui demandons.
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L’ORDRE DE MALTE FRANCE, AU CŒUR DES JEUX DE PARIS
Nous sommes à mi-parcours de l’engagement de l’Ordre de Malte France pour assurer la sécurité des athlètes 
et des spectateurs lors des Jeux de Paris 2024 : si les premières épreuves sont maintenant terminées, les 
jeux pour les sportifs en situation de handicap sont encore à venir. Retour sur cet événement exceptionnel, 
vu depuis les coulisses de l'association.

E N S E M B L E  A G I S S O N S
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D epuis 2023, Paris et certaines villes de France se 
sont préparés à accueillir des épreuves sportives 
internationales pour lesquelles secouristes, logisti-

ciens et bénévoles de l’Ordre de Malte France sont en-
gagés. Une mission qui a nécessité une longue et intense 
préparation, ainsi qu’un investissement sans faille des 
équipes de l’association, au siège et sur le terrain.

ÉTAPE N° 1 : RECRUTER !
Après avoir rejoint le label « Terre de Jeux 2024 » en 
septembre dernier, l’Ordre de Malte France a lancé 
une grande campagne de recrutement, non seule-
ment pour renforcer ses équipes de secouristes et de 
logisticiens, mais aussi pour étoffer ses effectifs de 
bénévoles à travers des profils très divers. Au total, 
300 personnes se sont engagées aux côtés de l’as-
sociation et ont été formées aux Premiers Secours 
en équipe 1 (PSE1). En ce qui concerne tout l'aspect 
logistique, il y a beaucoup à faire aussi : postes de 
secours, fan zones, renfort sur des gardes des secours 
publics, passages de la flamme, événements an-
nexes... Ces équipes sont également mobilisées pour 
gérer hébergement du staff, navettes, restauration, 
gestion du matériel, etc. Ainsi, environ 60 secouristes 
sont présents en moyenne, par jour, en Île-de-France 
et en région, jusqu’à la fin de l’événement !

ÉTAPE N° 2 : S’ORGANISER
Impossible évidemment 
d’être la seule association à 
assurer la sécurité d’un évé-
nement de l’ampleur des 

Jeux de Paris 2024… Depuis l’automne dernier, l’Ordre 
de Malte France fait partie d’un groupement solidaire, 
composé de 4 autres associations agréées de sécurité 
civile (AASC) : la Croix-Rouge française, la Fédération 
des Secouristes Français Croix-Blanche, la Fédération 
Française de Sauvetage et de Secourisme et l’Union 
Nationale des Associations de Secouristes et Sauveteurs. 

Tout au long de l’année, elles ont travaillé main dans 
la main sur la cellule de coordination, ouverte depuis 
mi-juillet, au siège de la Croix-Rouge Française. Le 
comité de pilotage se réunissait tous les 15 jours. 
« Nous avons eu des échanges réguliers et constructifs 
avec les représentants médicaux et secouristes des Jeux 
sur la coordination, le commandement, les processus de 
prise en charge, l’organisation précise des DPS, etc. Des 
éléments à bien prendre en compte en amont », se sou-
vient Aurélien Chandat, chargé de mission des Jeux 
de Paris 2024 pour l’Ordre de Malte France. Pierre 
Charzat, directeur délégué aux actions de secours, au 
sein de l'Ordre de Malte France, renchérit : « L’objectif 
consistait à mutualiser les moyens humains et matériels et 
à faire vivre des valeurs communes : engagement, béné-
volat, esprit d’équipe, entraide. » Avant de conclure : 
« Outre la réponse opérationnelle actuelle, nous travail-
lons aussi pour l’avenir, en posant des bases consolidées 
pour le secourisme français de demain. Le groupement 
interassociatif a donné l’occasion à chacune de nos enti-
tés de se projeter au-delà de l’été 2024 et de mener des 
réflexions pour une prise en charge des populations en 
détresse toujours plus efficace, afin qu’il n’y ait jamais de 
rupture dans le secours donné. » 

L’Ordre de Malte France travaille 
main dans la main avec 4 autres 

associations agréées de sécurité civile 
dans le cadre des Jeux de Paris 2024. 



A C T U A L I T É SA C T U A L I T É S
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FORMER LES 
BÉNÉVOLES, 
UN ENJEU 
ESSENTIEL

L'Ordre de Malte France est engagé depuis de nombreuses années dans la lutte contre la précarité et l'exclusion 
sociale. Au cœur de cette mission, les bénévoles jouent un rôle essentiel : donnant de leur temps, ils offrent aussi 
leur écoute et leur empathie. À travers une politique de formation concrète, l’association veille à les doter d'outils 
et de compétences nécessaires pour garantir une assistance optimale aux personnes vulnérables. 

Depuis plus de 20 ans, l’Ordre de Malte France démultiplie les formes grâce auxquelles 
 ses équipes prodiguent des soins aux personnes en grande difficulté. Ici, lors d’une maraude médicale à Conflans-Sainte-Honorine (78).
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«F ace à la complexité croissante des situations de 
grande précarité, un accompagnement des bé-
névoles est aujourd’hui indispensable, explique 

Frédéric Félicien, responsable national du bénévolat 
de l’association. En leur faisant mieux connaître les dif-
férents publics rencontrés, leurs problématiques et leurs 
pathologies, nous renforçons leurs capacités d'intervention. 
L’objectif, c’est qu’ils puissent soulager la détresse immé-
diate, mais aussi favoriser une réinsertion durable et digne 
des personnes aidées, en les orientant vers d’autres struc-
tures (sociales, sanitaires…) pour un suivi plus approfondi 
et durable. » 

L'EXCLUSION, UN FACTEUR AGGRAVANT
Si la grande exclusion nécessite ainsi des clés de 
compréhension, c’est d’abord parce qu’il s’agit d’un 
« syndrome, identifié et décrit par le Dr Xavier Emmanuelli, 
fondateur du SamuSocial de Paris, rappelle Patrick 
Fiévet, médecin référent solidarité de l’Ordre de 
Malte France. Il se manifeste par une perte des codes 
qui structurent la personne (relations au temps, au corps, 
à l’espace et à autrui). Il doit être considéré comme une 
maladie mortelle, parfois à brève échéance. La priorité 
est donc de détecter et de sortir la personne de l’urgence, 
de traiter le risque vital pour ensuite prendre en charge 
la maladie ». Patrick Fiévet se réjouit que Xavier Em-
manuelli ait pu introduire une formation organisée 
au siège de l’association, Précarité et temporalité : 
le temps qui blesse, le temps qui soigne, pour les bé-
névoles médecins, infirmières et/ou engagés dans les 
activités médicales. Parmi eux, Florence Denonain, 

pharmacienne, témoigne : « Les partages et les échanges 
sont indispensables pour améliorer notre travail. Une journée 
comme celle-là est un bon moyen de fédérer, notamment 
autour de "mots" et de sens communs. »

POUVOIR RÉPONDRE À TOUTES LES URGENCES
Consciente des enjeux, l’association a donc mis en 
place une solide politique de formation ces dernières 
années. Frédéric Félicien précise : « Nous incitons toutes 
les délégations à prévoir dans leur programme annuel des 
sessions répondant à leurs besoins. En fonction des sujets, 
elles sont animées par des intervenants internes à l’Ordre 
de Malte France ou externes. » 
Un exemple récent : une forma-
tion à Nantes, à l’initiative de la 
délégation départementale de 
l'Ordre de Malte France sur le 
thème « Comment se position-
ner face à l’agressivité ? », a été 
assurée par un médecin spé-
cialisé d’un établissement de 
soins psychiatriques de la ville.

Outre les différentes forma-
tions organisées, « nous avons 
aussi mis en place des groupes 
d’échanges thématiques qui se 
réunissent régulièrement, dé-
taille Patrick Fiévet. Des web-
inaires sur des thèmes médicaux 
sont aussi à l'étude ». 

Xavier Emmanuelli, médecin et homme 
politique français, intervenant lors 
de la Journée d’accompagnement des 
bénévoles, le 14 mars dernier, au siège 
de l’Ordre de Malte France.



A C T U A L I T É S
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Du 18 au 20 mai, 18 000 personnes (selon les bilans officiels) ont participé au Pèlerinage de Chartres, un 
temps extrêmement fort du calendrier pour les Chrétiens de France. Tout au long de la marche, secouristes et 
établissements médico-sociaux de l’Ordre de Malte France étaient présents. De grands moments de partage.

«C ’était une première, à la fois sur le plan profes-
sionnel et sur le plan personnel », raconte Tony 
Odiot, le nouveau directeur du Pôle Autisme 

Eure-et-Loir de l’Ordre de Malte France. Ce dernier a 
pris ses fonctions mi-mai… et il ne pouvait pas rêver 
mieux comme événement pour se rendre compte de 
tous les acteurs qui font la richesse de l’association ! 

DES RÉSIDENTS DES ÉTABLISSEMENTS 
DE L’ORDRE DE MALTE FRANCE PARMI LES PÈLERINS
En effet, plusieurs établissements qui accompagnent des 
personnes porteuses de troubles du spectre de l’autisme, 
gérés par l’association, étaient représentés parmi les pèle-
rins cette année. Le Foyer d’Accueil Médicalisé de la Mai-
son d’Ulysse, à Bullion (78), le Foyer de Vie Jeanne-d’Arc, à 
Vigneux-sur-Seine (91), et le Foyer d’Accueil Médicalisé de 
la Maison Saint-Fulbert, à Lèves (28), étaient là, à la fois à 
travers la participation des résidents, mais également à 
travers la présence des personnels de soins et d’accom-
pagnement, pour prendre part à la ferveur collective.
« Les équipes ont choisi de permettre à des résidents qui n’ont 
pas de sensibilité particulière au bruit et à l’effet de foule de 
participer, explique Tony Odiot. Tous les bénévoles les ont 
accompagnés dans le respect de leurs habitudes et de leurs 
rituels », s’est-il réjoui. Au final, les résidents ont pu mar-
cher 10 kilomètres, aller-retour, entre la Maison Saint-
Fulbert et la cathédrale. Une belle performance !

UN POSTE DE GRANDE ENVERGURE
L’Ordre de Malte France était la seule association 
agréée de sécurité civile présente pour cet événe-
ment. Solenne Langlois, secouriste à l’Ordre de Malte 
France depuis 2015, au sein de l’UDIOM1 75, raconte : 
« Cela fait plusieurs années que je suis engagée sur le pèle-
rinage de Chartres et c’est la deuxième année en tant que 
chef de dispositif. »

Le pèlerinage se déroule toujours dans une excellente 
ambiance où se côtoient fraternité, solidarité, partage 
et temps de prière. 

Au total, 70 bénévoles (dont 48 secouristes et 22 
logisticiens chargés, notamment, de l’installation et 
du démontage des tentes, une mission indispensable 
sur un poste mouvant comme ce pèlerinage) étaient 
présents pour porter secours aux pèlerins, sur les trois 
jours du pèlerinage. Ensemble, ils ont assuré 1 200 
interventions ! 

Le pèlerinage de Chartres représente un événement 
clé dans le calendrier des bénévoles de l’Ordre de 
Malte France. Des secouristes et des logisticiens des 
UDIOM 75, 94, 92, 78, 69, 49 et 44 étaient réunis pour 
assurer le roulement des équipes. Cet événement est 
riche et intense ! 

Comme chaque année, le chapitre de l’Ordre de Malte France était composé de bénévoles, de certains  
résidents (et de leurs accompagnants) des établissements médico-sociaux gérés par l’association...PÈLERINAGE DE CHARTRES : 

L’ORDRE DE MALTE FRANCE SUR TOUS LES FRONTS !

1 Unité départementale d'intervention de l'Ordre de Malte 
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AUTISME : 
LA FRATRIE AU CŒUR 

DE L’ACCOMPAGNEMENT

Grandir au sein d’une famille où un frère ou une sœur 
est porteur de Troubles du Spectre de l’Autisme (TSA) 
a un impact déterminant sur sa propre construction. 
Pour favoriser l’échange et la compréhension des 
TSA, le SESSAD1 Autisme Saint-François à Annecy 
(74) a créé, en 2019, un « groupe fratrie », un espace 
de parole privilégié.

Ici, des enfants avec TSA accompagnés par l'Unité d'enseignement "Mon école extraordinaire", structure 
avec laquelle travaille au quotidien le SESSAD Autisme Saint-François, à Annecy (74).

6 1 SESSAD : Service d’Education Spéciale et de Soins à Domicile

«L' arrivée d’un enfant particulier a des consé-
quences sur l’ensemble du système familial, 
plus particulièrement sur la fratrie », expose 

Danika Mercier, directrice du SESSAD Autisme Saint-
François. En effet, un enfant vivant avec des TSA de-
mande une forte mobilisation des parents. Cet enfant 
n’a pas un comportement habituel et la communica-
tion avec lui est difficile : il a des réactions étranges, 
des particularités déroutantes, le regard des autres 
est souvent pesant, etc. Tout un ensemble de choses 
avec lesquelles il peut être très délicat de composer 
quand on est le frère ou la sœur.
« C’est pourquoi il nous a semblé important de mettre en 
place ce groupe, “lieu moment ressource" pour une fratrie », 
poursuit Danika Mercier. Cette année, le groupe a 
accueilli 6 enfants âgés de 6 à 15 ans, dont le frère ou 
la sœur est accompagné par le SESSAD. Cette année, 
le groupe s’est réuni le samedi matin, dans les locaux 
du SESSAD. 

UN ESPACE D’EXPRESSION 
« Les parents encouragent généralement leurs enfants à re-
joindre le groupe, explique Andréa Briant, psychologue 
et coanimatrice de ce groupe. Ce groupe fratrie offre 
vraiment un temps consacré à ces enfants qui vivent des 
situations difficiles et différentes les uns des autres », ajoute 
Thomas Rieu, éducateur spécialisé et coanimateur du 
groupe. Au sein de ce groupe, les enfants accompa-
gnés peuvent s’exprimer sans avoir peur d’être jugés. 
Les séances sont pensées et construites en amont, 
dans une dynamique progressive : les deux premières 
séances sont destinées à faire connaissance et à 
mieux connaître les TSA, puis il s’agit de partager des 
situations et stratégies pour enfin valoriser le savoir 
expérientiel de chaque frère ou sœur, notamment les 
qualités et les compétences acquises.
L’entraide et le soutien sont au cœur de notre dé-
marche. Les enfants accompagnés sont ainsi soutenus 
pour mieux cerner leur rôle auprès du frère ou de la 
sœur concerné et pour valoriser les compétences et 
les qualités qu’ils ont eux-mêmes développées dans 
ce contexte familial particulier. 
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MOYENNE-GUINÉE : 
LE CENTRE DE SANTÉ DE PITA 

ENGAGÉ CONTRE LA LÈPRE 
ET LA TUBERCULOSE

Situé à Pita, dans une zone rurale reculée dans l’ouest 
de la Guinée-Conakry (Afrique de l’Ouest), le centre 
de santé Docteur Maladho Bah est géré par l’Ordre 
de Malte France. Outre son offre de soins de santé 
primaires, il est aussi le siège de la coordination 
régionale des programmes nationaux de lutte contre 
la lèpre et la tuberculose (PNLLTUB).
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Le centre de santé Docteur Maladho 
Bah, à Pita, est un centre 
de référence régional en matière 
de lèpre et de tuberculose.

L e centre de santé Maladho Bah est une référence 
en Moyenne-Guinée : l’ensemble de la région, soit 
un quart du pays, bénéficie de la mise en œuvre 

de ses activités. « Il a en effet de multiples casquettes,  
expose Thierry Lion, Directeur Hospitalier International 
de l'Ordre de Malte France. Il est à la fois centre de santé  
« classique », siège de la coordination régionale des PNLL-
TUB, centre de diagnostic et de traitement de ces mala-
dies, ainsi que centre de prise en charge des complications 
liées à la lèpre. »

UN SOUTIEN ESSENTIEL DU SYSTÈME DE SANTÉ RÉGIONAL
Pour toutes ces missions, le centre est parfaitement 
intégré dans le maillage sanitaire public de la région. 
En lien étroit avec le ministère de la Santé, il s’appuie en 
particulier sur la plupart des 300 relais communautaires 
locaux. « Ces derniers représentent un pilier essentiel de la 
stratégie avancée. Depuis le premier 
dépistage réalisé par ces relais jusqu’au 
suivi des patients en centre de traitement 
et la supervision en préfecture de santé, 
l’Ordre de Malte France intervient à tous 
les niveaux et est engagé auprès des dif-
férents acteurs, politiques comme opé-
rationnels. En 2023, plus de 20 missions 
de dépistage et de suivi des patients ont 
ainsi été menées dans les préfectures de 
la région », précise le docteur Amadou 
Tidiane Sow, le directeur du centre.

LA STRATÉGIE AVANCÉE ÉTENDUE 
Le centre souhaite développer da-
vantage son offre de soins aux popu-
lations. En 2022, il a ainsi lancé une 

extension de la stratégie 
avancée dans 6 des 10 
préfectures de Moyenne-Guinée. Le but : renforcer la 
prévention, la détection et la bonne prise en charge des 
patients atteints de maladies à potentiel épidémique 
(lèpre et tuberculose), ainsi que le suivi nutritionnel des 
enfants au-delà du Centre de Santé. Cette stratégie 
s'articule à travers le déploiement d’agents de santé 
communautaires pour sensibiliser et diagnostiquer des 
populations isolées référencées aux centres de santé 
les plus proches. Il souhaite par ailleurs développer la 
sensibilisation et le dépistage du diabète et de l'hyper-
tension dans les 10 préfectures de la Moyenne-Guinée.

UNE STRUCTURE MODERNE
Pour offrir ces soins de qualité, le centre est doté d’un 
plateau technique très performant. Il inclut un service 

de radiologie, un service d’hospita-
lisation à long terme, pour le trai-
tement des complications liées à 
la lèpre, un laboratoire et un ser-
vice de kinésithérapie. Il compte 
aussi une cordonnerie, spécialisée 
dans la fabrication de chaussures 
adaptées aux personnes vivant 
avec des séquelles de la lèpre et 
un bâtiment réservé à l’hospitali-
sation des cas de tuberculose mul-
tirésistante. L’un des enjeux majeurs 
auxquels il est aujourd’hui confronté 
est la formation du personnel en-
gagé dans les programmes lèpre, 
tuberculose et ulcère de Buruli. 

Le centre de 
santé en quelques 
chiffres (2023)

n 12 lits
n 25 agents
n 18 540 consultations, 
dont 2 402 pour lèpre
n 2 919 patients admis
n Plus de 20 missions par 
an dans les préfectures

70 €  = 2 PAIRES DE 
C H A U S S U R E S  A D A P T É E S  ( L È P R E ) 
(soit 17,50 € après déduction fiscale)



G R A N D  A N G L E

Depuis plus de 20 ans, l’Ordre de Malte France déploie des maraudes : sociales, médicales, pédestres ou véhiculées, 
adaptées en fonction des besoins du terrain.8



Crise sanitaire, inflation… dans un contexte marqué par de nombreuses crises, 
l’apparition de nouvelles fragilités et une forte augmentation de la précarité 
n’étonnent personne. Les réponses d’urgence habituelles ne suffisent plus et 
l’Ordre de Malte France s’attache à venir en aide aux plus démunis en déployant 
une offre d’actions de solidarité adaptée à leurs besoins, comme ses maraudes.

LES MARAUDES, UN SOUTIEN 
INDISPENSABLE POUR LES PERSONNES
EN GRANDE PRÉCARITÉ

D écembre 2023, une salle paroissiale, dans le 
centre-ville de Béziers (34). Serge, cuisinier 
de profession et ancien sans-abri, organise 

un déjeuner de Noël. Il a trouvé le lieu, collecté un 
cadeau pour chaque invité, rôti des cuisseaux de 
sanglier… C’est avec beaucoup d’enthousiasme 
qu’il accueille maintenant ses 80 invités, « essen-
tiellement des personnes seules ou des familles défavo-
risées avec leurs enfants. 
Je me suis rendu compte 
qu’il y en avait beau-
coup… et que le meilleur 
moyen de rendre ce que 
l’Ordre de Malte France 
avait fait pour moi, c’était 
d’essayer d’apporter à 
mon tour un peu de joie à 
d’autres personnes en difficulté ». Car, il n’y a pas long-
temps, Serge vivait à la rue. Ce sont les bénévoles 
de l’Ordre de Malte France, rencontrés lors de leurs 
récentes maraudes, qui lui ont permis de s’en sortir. 

DES DISPOSITIFS VARIÉS…
L’association met en effet en place des maraudes 
depuis plus de 20 ans. Elles peuvent prendre la forme 
de maraudes sociales pédestres (19 existantes), so-
ciales véhiculées (37), Soli’Malte (3) et médicales (7). 
« Elles représentent 23 % de l’ensemble de nos activités 
de solidarité, détaille Nathalie de Lacoste, la direc-
trice déléguée à la Solidarité à l’Ordre de Malte 
France. L’objectif consiste à aller vers les plus démunis, 
pour leur apporter un soutien moral et matériel (pro-
duits de première nécessité), avec la "touche maltaise" : 

considérer la personne dans ce qu’elle est, se mettre à 
son niveau pour lui parler, ne pas compter son temps… » 
Concept original né pendant la période COVID, la 
maraude Soli’Malte est un dispositif unique : ce ser-
vice alimentaire, sanitaire et social, conçu comme 
un « tout en un », va à la rencontre des personnes 
sans-abri, là où elles se trouvent. Il s’est révélé par-
ticulièrement adapté aux nouveaux besoins créés 

par la crise sanitaire. 
La délégation départe-
mentale de la Loire en 
a lancé une cet hiver, en 
raison des rigueurs de la 
saison. L’équipe est tou-
jours composée de deux 
bénévoles de la déléga-
tion et de deux secou-

ristes de l’Unité Départementale d’Intervention de 
l’Ordre de Malte (UDIOM) 42. Ils fournissent aux sans-
abri des ressources essentielles (boissons chaudes, 
kits d’hygiène, couvertures, sacs de couchage…) 
pendant les mois froids et les premiers soins de base.

… ET ADAPTÉS !
Les dispositifs sont toujours adaptés en fonction 
des territoires concernés, comme en Guyane par 
exemple. Dans ce département français, le plus 
grand de tous, mais aussi l’un des plus pauvres, 95 % 
du territoire sont recouverts par la forêt amazo-
nienne. Les fleuves représentent parfois le seul 
moyen d’accès et le plus rapide pour se rendre au-
près des populations vivant dans les zones isolées. 
La nouvelle maraude médicale lancée par l’associa-
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tion s’effectue donc… en pirogue. Guillaume Mas-
sie, délégué de l'Ordre de Malte France en Guyane, 
se souvient de la « première » : « Nous avons expé-
rimenté cette unité mobile médicale le 10 février dernier 
avec un médecin, une infirmière et deux accompagna-
teurs, tous bénévoles, afin de rencontrer les habitants 
du village amérindien des Trois-Palétuviers, situé à ¾ 
d’heure de pirogue de Saint-Georges-de-l’Oyapock. » 
Depuis, un samedi par mois, une équipe de 4 ou 5 
bénévoles vient apporter des soins, en lien avec les 
autorités sanitaires. « Récemment, la maraude a permis 
l’auscultation de 18 enfants, pour la plupart de moins de 
6 ans, et de trois adultes », se réjouit Guillaume Massie.

« COLLER » AUX RÉALITÉS LOCALES
« L’Ordre de Malte France, avant d’agir, prend toujours 
le temps d’observer afin de cerner les besoins réels (…), 
souligne Frédérick Fabry, directeur général de l’as-
sociation. La nouvelle maraude de Carcassonne en est 
une belle illustration ». « La préfecture de l’Aude disait 
que tous les besoins des personnes à la rue n’étaient pas 
couverts, explique ainsi Vianney Renart, coordinateur 
territorial de l’Ordre de Malte France en Occitanie, et 
qu’elle était prête à soutenir une nouvelle activité sur son 
territoire ». Ce constat des autorités était aussi celui 
de Bernard de Lambert, délégué de l’Ordre de Malte 
France dans l’Aude : « Je n’avais pas conscience qu’il 
y avait autant de précarité cachée dans notre société. » 
Il s’étonne aujourd’hui des publics rencontrés à Car-
cassonne : des sans-abri, bien sûr, mais aussi des 
personnes ayant un toit, mais en grande difficulté 

financière. « Ces dernières viennent surtout pour les 
distributions alimentaires d’urgence (boîtes de conserve, 
jus d’orange, eau, biscuits…) que nous organisons sur 
deux points fixes au cours de notre maraude. Elles sont 
souvent mal à l’aise et ne s’expriment pas beaucoup. 
On sent que leur situation leur paraît difficile à vivre et 
ensuite, peu à peu, elles nous confient leurs difficultés. » 
Magali Franck-Lacaze, bénévole à Béziers, ne 
dit pas autre chose. Elle voit, certes, des hommes 
seuls, mais aussi « de plus en plus de personnes âgées 
en situation de précarité, souvent des femmes. Elles 
ont en général un toit, mais pas de quoi se nourrir ». 

UNE FORMATION INDISPENSABLE
Autre constat récurrent des équipes de l’association : 
la nécessité d’un « vrai » contact avec toutes ces per-
sonnes en difficulté. « C’est une démarche qui va au-delà 
de la simple distribution de biens matériels. C’est un acte 
d’humanité, un rappel que chaque personne mérite dignité 
et respect » , explique Louisa, bénévole de l’UDIOM1 42 et 
responsable de la maraude de Saint-Étienne. Florian, 
l’un de ses « collègues » secouristes, renchérit : « Par-
fois, une simple conversation peut faire toute la différence. » 
Les délégués de l’association sont d’ailleurs très 
attentifs à la formation de leurs bénévoles, comme 
Philippe Albert, qui explique, évoquant la maraude 
lancée cet hiver à Perpignan : « Nous fonctionnons 
pour le moment par équipes de 5 bénévoles pour pouvoir 
assurer leur formation sur le terrain, en mettant l’accent 
sur les attitudes et le comportement. Il faut de la patience, 
du respect et surtout être attentif à l’environnement et 
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Une partie de l’équipe de bénévoles engagés sur la maraude de Vannes (56), lancée au premier semestre 2024.

1 Unité départementale d'intervention de l'Ordre de Malte 
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aux interlocuteurs. Prendre le temps d’échanger avec les 
personnes qui sont dans la rue, souvent "cassées" par la 
vie, afin de comprendre leurs besoins. Ne pas hésiter à les 
rassurer et à se mettre à leur hauteur pour les écouter. » 

S’EN SORTIR
Outre l’établissement d’une relation humaine, les 
bénévoles de l’Ordre de Malte France ont toujours à 
cœur de prendre le temps d’essayer d’aider chacun 
dans la mesure de leurs moyens, en orientant vers 
d’autres structures, en fonction des besoins. Serge, 
le cuisinier au grand cœur, à Béziers, est là pour en 
témoigner. Magali Franck-Lacaze se souvient avec 
émotion, encore aujourd’hui, de sa renaissance : 
« Le fait d’avoir des personnes qui lui parlent en le regar-
dant dans les yeux lui a peu à peu redonné confiance en 
lui. Il a accepté de revoir une assistante sociale qui lui a 
permis de retrouver ses droits. Notre partenaire, l’Associa-
tion Biterroise d’Entraide et Solidarité (ABES), a pu l’hé-
berger un temps. Nous l’avons installé dans un logement 
HLM et il est reparti d’un bon pied dans la vie, ne man-
quant jamais de nous rejoindre, fidèle et reconnaissant, 
sur le parcours de la maraude ou le dimanche matin. » 

DU « DONNANT-DONNANT »
Mais n’allez pas croire que les bénévoles de l’asso-
ciation pensent que la relation est à sens unique ! 
Si Guillaume de Pampelonne, délégué de l'Ordre de 

Malte France dans le Morbihan, se réjouit que les 
maraudes sociales véhiculées, lancées en mars, tous 
les dimanches soir à Vannes, se 
succèdent dans une excellente 
ambiance et que le rythme soit 
bien pris, et souligne : « Nous 
recevons souvent plus que nous 
ne donnons. Il faut venir avec une 
grande dose d’amour, d’humilité, 
de disponibilité à l’écoute… et de la 
joie chevillée au cœur à partager ! »

UN TRAVAIL EN COMPLÉMENTARITÉ
Afin de mieux couvrir tous les 
besoins et de ne laisser personne 
de côté, l’Ordre de Malte France 
agit souvent en complémenta-
rité avec d’autres associations. 
À Carcassonne, par exemple, les 
bénévoles sillonnent la ville tous les jeudis soir de 18 à 
20 h, en complément des maraudes de la Croix-Rouge 
française, organisées trois autres soirs par semaine, 
et en lien avec le 115. Idem à Gap, où une équipe de 

4 ou 5 bénévoles parcourt 
la ville le mercredi, soir où 
la Croix-Rouge française 
n’est pas dans les rues. 
« Cette coopération inter-
associative permet aux 
personnes sans abri de béné-
ficier d’un soutien régulier », 
remarque le délégué Mi-
chel Casorla. L’équipe tra-
vaille également avec le 
115, qu’elle appelle avant 
le départ pour récupérer 
leurs appels de la jour-
née, et qui peut ensuite 
la contacter en cas d’ur-
gence pendant la soirée. 
L’association ne compte 
pas s’arrêter là, et va 
poursuivre le dévelop-
pement des maraudes. 
Des projets sont actuel-
lement à l’étude dans 

plusieurs départements. Comme le rappelle Pierre, 
un bénévole de l’équipe de la Loire : « Nous espé-
rons que (notre) initiative encouragera davantage de 
personnes à s’impliquer dans la lutte contre l’itiné-
rance. Chaque geste compte, aussi petit soit-il. »  
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Des maraudeurs sur le terrain à Strasbourg (67).
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THIBAULT DE 
MONTJOYE, 
PARTI EN « SERVICE 
COMMANDÉ »
Le 7 mars dernier, une messe 
était célébrée au siège de l’Ordre 
de Malte France en mémoire 
de Thibault de Montjoye. Ce 
bénévole de l ’association, 
décédé dans des circonstances 
tragiques il y a 30 ans, est 
toujours présent dans les cœurs 
et les esprits de ceux qui l’ont 
connu, comme l’exemple d’une 
vie reçue et rendue sous le signe 
du dévouement aux autres.

S i cette disparition dans un accident de voiture a 
particulièrement marqué, c’est parce que Thibault 
était jeune – 29 ans tout juste – et qu'il se trouvait 

sur le trajet du retour, après une semaine de camp inter-
national de l’Ordre de Malte, organisé cette année-là 
(juillet 1994) en Suisse. Partir après avoir passé plusieurs 
jours au service des plus fragiles d’entre nous : les per-
sonnes porteuses de handicap. Quel plus bel exemple 
d’une vie dont l’amour du Christ était le pivot central ? 

Son frère, l’abbé Hugues de Montjoye, témoigne de 
cette foi « reçue bien sûr comme un don de Dieu, mais (…) 
réfléchie, approfondie, méditée. Une foi, disons-le même, 
rayonnante, en ce sens que Thibault ne voulait pas garder 
pour lui seul ce trésor. Il voulait allumer, rallumer ou ravi-
ver la flamme de la foi dans les cœurs refroidis pour en faire 
des brasiers d’amour divin qui puissent à leur tour éclairer et 
réchauffer les cœurs blessés. Il voulait faire connaître à ceux 
qui l’ignorent la miséricorde de Dieu (…) »

BRÈVE BIOGRAPHIE
Né à Vannes le 15 juillet 1965, Thibault grandit à Ver-
sailles. Après Sciences Po et une maîtrise d’histoire, il 
connaît des périodes de chômage avant de s’établir à 
Vienne, où il aide un bon ami joaillier, Christoph Köchert, 
pour des traductions. Loin de l’abattre, ces difficultés 
professionnelles l’ont poussé à approfondir sa foi et à 
s’engager toujours plus au service des autres, d’abord 
à travers différents pèlerinages. C’est bien sûr un fidèle 

des pèlerinages internationaux de l’Ordre de Malte à 
Lourdes, où sa personnalité rayonne auprès de « nos 
Seigneurs les malades ». Il est aussi l’un des fondateurs 
du chapitre Notre-Dame de Philerme au pèlerinage de 
Notre-Dame de Chrétienté (Chartres), en 1993. Et enfin, 
il ne manque pour rien au monde son rendez-vous an-
nuel avec les personnes porteuses de handicap, jusqu’à 
ce camp de l’été 1994 qui sera le dernier pour lui. « Il 
avait servi la messe tous les jours et s’était confessé la veille », 
raconte encore avec émotion l’abbé de Montjoye.

UNE PERSONNALITÉ INOUBLIABLE
De son côté, Jean-Louis Thiériot, membre de l'Ordre, 
l'un de ses amis proches, à l'époque responsable de la 
délégation française du camp et aujourd'hui député de 
Seine-et-Marne, se souvient combien il était heureux 
de l’avoir à ses côtés : « Je voulais quelqu’un en qui j’avais 
confiance. Il avait une capacité d’apaisement, d’écoute et de 
conversation avec les malades étonnante. Et une immense 
vénération pour l’Eucharistie. L’un de mes derniers souvenirs 
avec lui, c’est d’avoir récité les litanies du Précieux Sang, que 
nous aimions beaucoup, à la fois pour leur puissance spiri-
tuelle et pour leur qualité littéraire. Autre souvenir marquant 
qui me reste de lui : son attachement à la liturgie. Il pensait 
que la beauté du signe en renforce le sens et que les fils doivent 
prier comme priaient leurs pères. » Les années ont passé 
mais Thibault est toujours présent. Jean-Louis Thiériot 
n’a qu’un seul regret : n’avoir pas réussi à faire éditer le 
roman écrit par son ami, qu’il venait juste de terminer. 

Thibault de Montjoy (en bas à droite), 
lors d’un pèlerinage à Lourdes. 

Thibault de Montjoy lors d’un voyage à Prague en 1990.
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je souhaite venir en aide aux plus fragiles. Je fais un don de  :OUI, 

Dans le cadre de sa politique de transparence et conformément aux dispositions RGPD UE 2016/679, l’Ordre de Malte France, association reconnue d’utilité publique, collecte les strictes données nécessaires (votre identité, vos coordonnées postales, mail, téléphoniques et bancaires). Ces traitements sont 
réalisés dans le cadre des intérêts légitimes poursuivis par l’association à des fins statistiques, ou afin de vous tenir informé.e des actions de l’Ordre de Malte France, ainsi que dans un cadre légal pour le traitement interne de votre don, pour la durée nécessaire au traitement telle que fiscale limitée à 
6 ans ou comptable à 10 ans. Le traitement de vos données peut nécessiter un transfert hors UE sous clauses restrictives et contrôles de notre délégué à la protection des données (DPO). Dans l’intérêt public, vos coordonnées physiques sont réutilisées par d’autres associations humanitaires, reconnues 
aussi d’utilité publique, afin de vous informer de leurs actions. Si vous le consentez en cochant cette case , vos coordonnées physiques pourront être réutilisées par des organismes de presse pour un traitement ultérieur. Vous pouvez exercer votre droit à l’information sur vos données personnelles 
collectées et ainsi demander la rectification, le complément ou l’effacement de vos données collectées, ainsi que vous opposer ou demander à limiter un traitement dans la limite des intérêts légitimes ou retirer tout consentement sur simple demande. En justifiant de votre identité, vous pouvez exercer 
vos droits auprès de notre DPO indépendant, garant de l’absence de conflits d’intérêts, par e-mail : dpo.rgpd@ordredemaltefrance.org ou par courrier à : DPO Ordre de Malte France - Institut PRH – 17, avenue d’Aquitaine 33380 Marcheprime, Vous pouvez de même consulter le site de la Cnil : www.cnil.fr 

 �Par chèque bancaire à l’ordre de « Ordre de Malte France »

 �En ligne en flashant le QR code ci-contre 
ou sur

 �J’accepte de recevoir gratuitement des informations de l’Ordre de Malte France.

E-mail : @

Merci de bien vouloir nous le retourner à : Ordre de Malte France - TSA 54501 - 59782 Lille Cedex 9
BULLETIN DE SOUTIEN 75 % du montant de votre don à l’Ordre 

de Malte France sont déductibles si vous  
êtes imposable (dans la limite de 1 000 €).

don.ordredemaltefrance.org
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Agenda 2025
Indispensable au quotidien, cet agenda en cuir, 
élégant et pratique, sera votre compagnon 
pour bien préparer l'année à venir.

Véhicule de secours
Découvrez notre Véhicule 
de Premiers Secours à 
Personne de collection en 
édition limitée ! Fabriqué 
par Eligor, ce modèle 
réduit Renault Master 
aux couleurs de l'Ordre 
de Malte France saura 
ravir petits et grands ! 
Bénévoles, secouristes, 
collectionneurs… ce 
cadeau est fait pour vous.

Ours en peluche
Conçu avec amour et souci de l'environnement, 
cet ourson en peluche est fabriqué à partir d'une 
imitation de fourrure douce en polyester, issu de 
bouteilles en plastique recyclé. Ainsi, en offrant cette 
peluche à votre enfant, vous participez également à 
la préservation de notre planète. La croix de Malte 
blanche, symbole de l'Ordre de Malte France, est 
fièrement marquée sur le petit ventre rond de cet ourson, 
ajoutant une touche d'élégance et de sens à ce jouet câlin. 
Dimensions 20 x 25 x 16 cm

Batterie externe
Toujours prête à l’emploi, cette batterie de secours aux couleurs de 
l'Ordre de Malte vous accompagnera dans tous vos déplacements !

50 €

BOUTIQUE.ORDREDEMALTEFRANCE.ORGRetrouvez ces produits et bien d’autres sur

Vous l'attendiez ? Notre nouvelle boutique en ligne s'est refait une beauté et est enfin de retour ! 
Découvrez sans plus attendre une sélection de produits en édition limitée et, par vos achats, soutenez 
nos missions auprès des personnes fragilisées. Chaque achat contribue à renforcer nos actions de solidarité.

Le saviez-vous ? En achetant sur notre boutique, vous contribuez directement au développement de nos services 
d’accueil, de secours, de soins et d’accompagnement pour les personnes les plus fragiles. Lors de votre commande, vous 
pouvez en profiter pour faire un don complémentaire à notre association. Merci pour votre précieux soutien !

Chapelet en bois d'olivier
Avec son cœur estampé de  
la croix de l'Ordre de Malte,  

ce chapelet vous accompagnera dans vos 
prières. Il est livré dans un étui de Lourdes 
en cuir.

15 €

39 € 95

32 €

30 €

soit 25  (après déduction fiscale)
 45 €	  60 €	  75 €	  100 €	  Autre  €

Don en ligne 100 % sécurisé
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L'Association française des Membres de l'Ordre 
souverain de Malte a naturellement retenu la 
fête de la Saint-Jean-Baptiste pour accueillir 

les nouveaux membres en son sein et a choisi de la 
faire au château de Versailles. En effet, Versailles 
reste cher au cœur des chevaliers. C’est dans une des 
salles des croisades que sont reçus les engagements 
de nos membres. Une pièce solennelle, s’il en est, 
et dont le décor est en rapport avec de nombreux 
épisodes de la vie de l’Ordre.
Ainsi, plusieurs peintures y rappellent les glorieuses 
victoires des croisés et particulièrement des cheva-
liers de Saint-Jean en Terre Sainte, sous le regard 
de certains de nos Grands Maîtres, notamment Ray-
mond du Puy, premier maître de l’Ordre juste après 
le Bienheureux Gérard, notre fondateur, Philippe de 
Villiers de l’Isle-Adam et Jean Parisot de La Valette. 
Nous pouvons, en outre, mentionner particulièrement 
une peinture qui rappelle l’institution de l’Ordre de 
Saint-Jean en 1113 par la bulle Pie postulatio volun-
tatis du Pape Pascal II.

LES ENGAGEMENTS DES CHEVALIERS REÇUS EN UN LIEU 
EXTRAORDINAIRE
Cette salle des croisades magnifie également les 
victoires de l’Ordre à Rhodes et rappelle son instal-
lation sur l’île de Malte. Celle-ci avait été mise à sa 
disposition par l’Empereur Charles Quint. L’Ordre y 

a été souverain jusqu’en 1798. Rappelons aussi que 
les armoiries des grandes familles qui se sont croi-
sées figurent dans cette salle, ainsi que dans les dif-
férentes autres salles des croisades commémorant 
ainsi leur histoire glorieuse.
Les engagements des nouveaux membres de l’Ordre 
sont reçus devant les portes de l’hôpital de l’Ordre 
des chevaliers de Saint-Jean-de-Jérusalem de l’île 
de Rhodes, construit au début du XIVe siècle, après 
que l’Ordre eut été chassé de Terre Sainte en 1291, 
après la prise de Saint-Jean-d’Acre. Ces portes en 
cèdre adossées au mur ouest de la salle ainsi que le 
mortier en bronze placé au milieu de cette salle ont 
été redonnés en 1836 au roi Louis-Philippe par le sul-
tan. La cérémonie est suivie de la Sainte Messe en la 
chapelle royale du château célébrée par le chapelain 
général de l’Association française.
Aujourd’hui, l’Ordre perpétue son histoire en récapi-
tulant dans son intitulé officiel le nom des posses-
sions qui jalonnent son parcours. L’Ordre de l’Hôpital 
du XIe siècle se nomme désormais : Ordre Souve-
rain Mil itaire 
Hospitalier de 
Saint-Jean de 
Jérusalem de 
Rhodes et de 
Malte. 

Patrick de Kermadec
Président de l’Association 
française des Membres de 
l’Ordre souverain de Malte

LA SAINT-JEAN : 
UNE FÊTE CHÈRE À 
L’ORDRE DE MALTE
Dès sa création au XIe siècle à 
Jérusalem, l’hôpital créé par le 
Bienheureux Gérard s’est placé 
sous la protection de Saint-
Jean. C’est de là qu’est venue 
la dénomination de l’Ordre 
de l’Hôpital de Saint-Jean de 
Jérusalem.Tous les chevaliers 
de l'Ordre de Malte célèbrent 
solennellement le jour de la Saint-
Jean-Baptiste, Saint Patron de 
l'Ordre de Malte, le 24 juin.Chaque année, les membres de l’Association française des Membres de l’Ordre souverain de Malte se rassemblent 

au château de Versailles (78) pour accueillir leurs nouveaux chevaliers.



P A T R I M O I N E

VOTRE INTERLOCUTEUR PRIVILÉGIÉ
« Vous désirez en savoir plus sur la transmission de patrimoine ? Je me tiens à votre disposition 
pour échanger avec vous, en toute discrétion et sans engagement de votre part. »
Vincent Lazzarin - Responsable des relations testateurs
42, rue des Volontaires, 75015 Paris   v.lazzarin@ordredemaltefrance.org   01 55 74 53 53

15

QUI PEUT BÉNÉFICIER D’UNE ASSURANCE-VIE ?
Vous pouvez choisir de transmettre votre assurance-
vie à une personne physique ou à une association 
reconnue d’utilité publique comme l’Ordre de Malte 
France.

À noter : il est possible de désigner plusieurs 
bénéficiaires, qui se partageront le capital présent sur 
le contrat à votre décès.

POURQUOI TRANSMETTRE SON ASSURANCE-VIE 
À L’ORDRE DE MALTE FRANCE ?
Quel que soit le montant, désigner l’Ordre de Malte 
France dans son assurance-vie, c’est prévoir de laisser 
un héritage généreux derrière soi : vous donnez à notre 
association les moyens d’amplifier nos actions en 
faveur des plus fragilisés, en votre nom. Parallèlement, 

en choisissant de gratifier une association exonérée de 
droits de succession comme la nôtre, vous êtes assuré 
que 100 % de la somme transmise seront affectés à 
nos missions.

LES AVANTAGES DE L’ASSURANCE-VIE
Très facile à mettre en place, l’assurance-vie est 
également flexible : vous pouvez, à votre guise et de 
manière illimitée, ajouter ou retirer des bénéficiaires, 
ou encore modifier les parts que vous souhaitez leur 
attribuer. Si vous changez d’avis, vous pouvez donc 
revenir sur votre décision à tout moment.

COMMENT AGIR ?
Pour transmettre votre assurance-vie à l’Ordre 
de Malte France, contactez votre banquier ou 
votre assureur et demandez-lui d’inscrire le 
libellé suivant « Œuvres Hospitalières Françaises 
de l’Ordre de Malte, 42, rue des Volontaires - 
75015 Paris » dans la clause bénéficiaire de votre 
contrat. À votre décès, notre association recevra 
la part que vous avez choisie de lui laisser. 

ASSURANCE-VIE : 
SAVEZ-VOUS QUE VOUS 
POUVEZ CHOISIR 
L’ORDRE DE MALTE FRANCE 
COMME BÉNÉFICIAIRE ? 
Si l’assurance-vie est un produit d’épargne, elle 
permet également de transmettre un patrimoine à 
une association pour contribuer à ses missions.

En préparant ma succession, j’ai décidé que tous mes 
biens reviendraient à mes enfants. Et comme il me tenait 
à cœur de continuer à faire vivre mes valeurs, j’ai décidé 
de transmettre mon assurance-vie à l’Ordre de Malte 
France.  

Anne-Marie, 68 ans



LEGS, DONATION, ASSURANCE-VIE

Association reconnue d’utilité publique

Marqué par la vie, protégé par nous.
Votre legs, le plus beau geste envers les plus fragiles

Pour en savoir plus et agir 
auprès des plus démunis, demandez 

à recevoir notre brochure gratuite sur

Vous pouvez également
contacter Vincent Lazzarin, ou scanner ce QR code !

transmettre.ordredemaltefrance.org

Responsable des Relations Testateurs
 01 55 74 53 53   v.lazzarin@ordredemaltefrance.org
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